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Monsieur le Président fédéral, chez Frank-Walter, 

Monsieur le Premier Maire, 

Monsieur le Président de l’Übersee-Club, 

En cent ans d’histoire, l’Übersee-Club a été le théâtre et le témoin de nombreux moments 

charnières de l’amitié franco-allemande. Mieux, il en a parfois été le laboratoire. En 1962, le 

général de Gaulle disait devant vous de la réconciliation franco-allemande qu’elle était « une 

œuvre qui correspond à nos instincts, jusqu’au fond de nos peuples », « une œuvre nécessaire ».  

Quelques mois plus tard, ses mots trouvaient à s’incarner par le traité de l’Elysée, qu’il signait 

avec Konrad Adenauer, scellant durablement l’amitié entre nos deux pays et étayant le projet 

européen. Six décennies n’ont pas pu nous faire dévier de ce cap fort et ferme. Le traité d’Aix- 

la-Chapelle signé en 2019 prouve combien les paroles prononcées il y a près de 60 ans à 

l’Übersee-Club résonnent encore en nous. 

La longévité de votre collectif n’est pas un hasard. Elle est solidement arrimée à un lieu, à une 

histoire : ceux de sa fondation, après le bouleversement de la Grande Guerre, dans une ville 

portuaire murie par des siècles d’activité économique et commerciale, de débats, de promotion 

de la démocratie et d’ouverture. Mais cette longévité est ancrée plus encore dans une vision du 

monde large, globale, qui fait la part de ses complexités et de nos responsabilités. 

Votre recul est aujourd’hui nécessaire pour guider les dirigeants dans les défis multiples que le 

retour de la guerre en Europe a fait ressurgir. Cette idée de rupture, de « nouvelle ère », évoquée 

par le Chancelier Scholz, je la partage.  

Ensemble, en Européens, nous répondons de manière unie et solidaire au drame que constitue 

le retour de la guerre sur notre continent. La présidence française du Conseil de l’Union 

européenne, tout comme la présidence allemande du G7, ont été des leviers cruciaux pour 

apporter notre indispensable soutien à l’Ukraine. Elles ont aussi travaillé à rendre nos modèles 

énergétiques, économiques et militaires plus autonomes et plus puissants, pour relancer 

l’approfondissement de notre Europe politique, pour déployer une stratégie ambitieuse en 

matière de sécurité alimentaire.  

Il a fallu aussi, courageusement, revoir les habitudes auxquelles la paix nous avait fait prendre 

goût : assumer notre responsabilité stratégique européenne, c’est reconnaître qu’on ne peut pas 

dissocier le commerce, de la sécurité et de la défense, des valeurs de liberté et de démocratie. 

En cette année du centenaire de l’Übersee-Club, et pour les cent ans à venir, je vous souhaite 

d’être fidèles à ces valeurs que nous partageons. Elles font votre force, et celle de votre ville : 

à travers Airbus, à travers l’excellence de vos centres de recherche, c’est un peu de votre 

dynamisme et de vos idéaux qui se lit. 

Pour ce deuxième siècle d’existence qui s’ouvre à vous, votre responsabilité est peut-être plus 

grande encore. Elle est de nous aider à mettre en œuvre une Europe unie, une mondialisation 

juste, et de faire émerger, à nos côtés, le nouveau visage de nos sociétés. Puisse l’esprit qui a 

porté les origines de l’Übersee-Club, qui le porte toujours, continuer à éclairer notre voie pour 

répondre à ces défis. 

Je vous souhaite d’excellentes célébrations à l’occasion de ce centenaire. 


